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Au fil des problèmes

Au fil des problèmes

Vous pouvez adresser vos propositions, solutions ou commentaires par courriel à :

frederic.deligt2@gmail.com

ou par courrier à :

Frédéric de Ligt

3 rue de la Pierrière

17270 MONTGUYON

Pour vos envois, privilégiez le courriel si possible. Si vous le pouvez, joignez à votre

fichier initial une copie au format PDF pour contrôler les formules. Merci d’avance.

Frédéric de Ligt

.................... SQUARE ....................

557-1 Extrait du concours général de 1899 (Bernard Lefrançois - Lyon)

Soit le système d’équations :

⎧{{{{{
⎨{{{{{⎩

𝑦 + 1
𝑧 = 𝑎

𝑧 + 1
𝑥 = 𝑏 où 𝑎, 𝑏 et 𝑐 sont des nombres donnés.

𝑥 + 1
𝑦 = 𝑐

Peut-on choisir 𝑎, 𝑏 et 𝑐 de manière que le système proposé admette deux solutions distinctes formées

de nombres entiers ?

557-2 Combien de rectangles? (Jean-Jacques Juré - Lyon)

Combien compte-t-on de rectangles dont les sommets sont placés sur un réseau pointé à maille carrée de

dimension 𝑛 × 𝑛?

Voici quelques exemples sur un réseau de dimension 3 × 3 :

557-3 Des entiers positifs caractérisés (Daniel Perrin - Orsay)

Déterminer l’ensemble des entiers positifs qui s’écrivent :

1. comme somme d’au moins deux entiers positifs consécutifs ;

2. comme somme d’au moins deux entiers positifs allant de deux en deux ;

3. comme somme d’au moins deux entiers positifs allant de trois en trois ;

4. comme somme d’au moins deux entiers positifs allant de 𝑚 en 𝑚, avec 𝑚 entier positif fixé.
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557-4 Des triangles caractérisés (Fabien Lombard - Sarrebourg)

Dans un triangle rectangle la distance entre l’orthocentre et

le centre du cercle circonscrit vaut la moitié de la longueur

de l’hypoténuse. Pour quels autres triangles la distance entre

l’orthocentre et le centre du cercle circonscrit vaut-elle la moitié

de la longueur d’un des côtés?
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À propos des problèmes parus précédemment

Les solutions complètes de François Couloigner à trois des énoncés parus dans le numéro 554 d’Au fil

des maths sont parvenues trop tardivement pour être commentées dans la précédente rubrique. Elles

sont consultables sur le site d’Au fil des maths.

L’énoncé 556-3 de Louis-Marie Bonneval était malheureusement incomplet.

La version correcte est en ligne sur le site de la revue numérique.

555-1 Défi géométrique

Comme attendu, de nombreuses constructions ont été proposées par nos lecteurs : Bruno Alaplantive

(Saint-Jean-du-Falga), Pierre Renfer (Saint-Georges-d’Orques), Daniel Perrin (Orsay), Philippe Févotte

(Albi), François Couloigner (Séméac) et Jacques Vieulet (Ibos).

Avec la règle et l’équerre.

Ils utilisent les propriétés des transformations comme les homothéties ou les translations, ou bien ils

considèrent le point donné comme l’orthocentre d’un triangle pour tracer la droite demandée.

Avec la règle et le compas.

Un grand classique. Certains se ramènent à la construction précédente en construisant des droites

perpendiculaires ou des droites parallèles avec la règle et le compas. Pierre Renfer préfère utiliser

le théorème de l’hexagramme mystique de Pascal. Daniel Perrin et Bruno Alaplantive, quant à eux,

actionnent différentes transformations (translation, homothétie, symétrie centrale, symétrie axiale).

Daniel Perrin ne s’arrête pas là et continue avec des inversions, des affinités, des parallélogrammes,

des centres de gravité, des axes radicaux, des polaires de points par rapport à des cercles et enfin en

appliquant quelques théorèmes de la géométrie plane (Céva, Pascal, Hejlmslev).

Avec la règle.

Bruno Alaplantive, Pierre Renfer, François Couloigner, Philippe Févotte, Jacques Vieulet et Daniel Perrin

construisent la droite grâce la notion de polaire par rapport à deux droites. Daniel Perrin applique

aussi des théorèmes comme ceux de Pappus, de Brianchon, de Desargues ou bien le théorème à quatre

points pour parvenir à la construction de la droite.

Bruno Alaplantive propose aussi comme variantes les cas où seul le compas est autorisé, ou bien quand

la règle est à bords parallèles. Tous les fichiers GeoGebra de ses constructions sont disponibles sur le

site de l’association.
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555-2 Les carrés

Tous les entiers naturels peuvent s’exprimer comme différence de deux carrés sauf ceux qui sont pairs mais

non multiples de 4. C’est ce qu’ont établi Daniel Perrin (Orsay), Pierre Renfer (Saint-Georges-d’Orques),

François Couloigner (Séméac), Fabien Lombard (Sarrebourg), Philippe Févotte (Albi) et Vincent Thill

(Migennes). Pierre Renfer, Philippe Févotte et François Couloigner ont aussi donné le nombre de façons

pour un tel entier de s’écrire de la sorte, cela dépend de sa parité et de sa décomposition en facteurs

premiers.

555-3 Une maison sur pilotis

La question n’a été que partiellement résolue par Maurice Bauval (Versailles), François Couloigner

(Séméac) et Daniel Perrin (Orsay). Tous trois ont proposé comme leur meilleure solution un découpage

symétrique selon une médiane du carré, composé de deux trapèzes rectangles et d’un pentagone. Les

calculs présentés par Daniel Perrin et François Couloigner donnent alors un triangle de sustentation dont

l’aire occupe environ 12,984% de l’aire du carré. Les autres essais, incluant des lignes brisées et des

courbes n’ont pas permis d’améliorer ce score. Daniel Perrin conclut son courrier par quelques questions,

ainsi : un partage optimal est-il nécessairement polygonal ou bien le triangle de sustentation a-t-il une

aire maximale lorsqu’il est équilatéral ? Cela semble s’apparenter à une famille de problèmes dont les

illustres représentants sont le sofa de Léo Moser ou l’aiguille de Kakeya. Donc, record à battre.

555-4 Radicaux itérés

Les entiers naturels 𝑛 qui vérifient la condition demandée ont été identifiés par Pierre Renfer (Saint-

Georges-d’Orques), Philippe Févotte (Albi), Maurice Bauval (Versailles), Daniel Perrin (Orsay), François

Couloigner (Séméac) et Ludovic Jany (Bolquère).

Il s’agit de l’entier 0 et des entiers 𝑛 de la forme 𝑝2 + 𝑝 + 1 avec 𝑝 un entier naturel. François Couloigner,

Daniel Perrin et Philippe Févotte s’assurent rigoureusement de la convergence de la suite associée.

Philippe Févotte et Ludovic Jany émettent des doutes sur le cas 𝑛 = 1 qui ne leur paraît pas clairement

défini.

Toutes les contributions de ces auteurs sont consultables sur le site d’Au fil des maths à l’adresse : Youtube

(onglet RÉCRÉATIONS puis suivre AU FIL DES PROBLÈMES).

© APMEP septembre 2025
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